
 
 
 
 
 
 
Communiqué de presse 
Paris, le lundi 30 juillet 2007 
 
 
Nicolas Sarkozy, accompagné de Jane Goodall, a effectué une visite officielle au Gabon et 
a lancé un appel à préserver la forêt africaine 
 
Informations recueillies par David Lefranc, Directeur Exécutif de l’Institut Jane Goodall France 
 

 
Nicolas Sarkozy a achevé son voyage en Afrique par 
une étape au Gabon afin de rappeler l’importance de 
préserver la forêt africaine, qui est selon lui "un 
élément essentiel de l'équilibre du monde" 
 
Le Président de la République Gabonaise et le 
Président de la République Française,  accompagnés 
de Jane Goodall, se sont rendus dans la forêt de 
Mondah, un concentré des précieuses richesses 
forestières du Gabon et l'une des dernières forêts 
très humide subsistant sur le littoral ouest africain. 
 
« Le Gabon a une réserve extraordinairement 
importante pour la planète, c'est la forêt, puisque le 
Gabon fait partie du bassin du Congo et que, sur le 

bassin du Congo, nous avons la deuxième forêt du monde après la forêt amazonienne », a souligné 
Nicolas Sarkozy. Il a déclaré ensuite que « la matière première à mes yeux la plus importante pour 
l'Afrique, c'est la forêt. Le monde a besoin de l'Afrique pour des raisons écologiques (..) Nous 
devons aider nos amis gabonais à entretenir, à exploiter écologiquement cette forêt, qui est une 
richesse pour le monde. » 
 
Lors d’une conférence de presse au Palais présidentiel, le président français a présenté un plan 
d'aménagement durable pour préserver les forêts gabonaises. « Je voulais mettre l’accent sur cette 
question essentielle. Il ne faut pas laisser piller la forêt », a-t-il averti en annonçant que la France 
allait convertir une partie de la dette gabonaise (7 %, soit 50 millions d'euros) pour financer des 
projets de développement durable dans la forêt gabonaise. « Au lieu de nous rembourser 50 
millions d'euros, les Gabonais vont les investir dans leur forêt. »  
Il a ajouté qu’il souhaite que les pays européens soient plus sévères avec les fournisseurs illégaux 
de bois. 
 
Nicolas Sarkozy en a profité pour rendre hommage à Jane Goodall, qui l'a initié au langage des 
chimpanzés. 
Jane Goodall a répondu à l’appel de Nicolas Sarkozy car l’action de la France pour préserver les 
forêts gabonaises est  essentielle à la survie des chimpanzés et des autres grands singes. La 
déforestation entraîne une dégradation de leur habitat et ne permet plus aux grands singes de 
vivre durablement. « Il est urgent d'agir ! Si la biodiversité africaine continue de se 
détériorer, c'est le continent africain tout entier qui va sombrer dans le gouffre. Et ne 
croyons pas que le reste du monde sera épargné ! La France a un devoir de solidarité vis-
à-vis de ce continent dont la biodiversité, garante de l'équilibre mondial, est gravement 
menacée, témoigne Jane Goodall. » 
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